cff est cz'ny heures.
Laville s sveille.
Une journée toute ordinatre.
eﬁeo‘ fémme& se mettent a courtr.
fffe& Jaortent une nouvelle :
GZ;;JU,J, Je (Crucz'flé, n est pas chez Jos morts.
ésus est ressuscite. j] nous Jarécétfe’ en Zi‘afz’/éfe.
ft voict gj;'erre et Yean.
fum ausst se mettent a courir.
l;%u dehors, rienn a cﬁanjé.
G est toujounf Je matin.
Ia ville se réveille encore.
Un jour comme Jes autres.
ﬂ;l'd‘ dans Jes coeurs de ces fémme&, de ces hommes
Une J'oz'e toute ﬁafc/;e vient de se Jever.
FSle est ausst ' pour nous, cette joie.
FMle traverse tows nos doutes,
mutea“ nos morts
W;ua‘ ausst, trop souvent,
W;uw cherchons Je %wmt
gsarmz' Jes morts.
j] n est pas ici.
I nows précéde aux carrejzmm de nos rencontres.
éf/ vient réveifler en nous Ja conﬁance.

;;Z/fom‘ nous arrivons a tout remettre entre ses mains.

fﬁtm& Ja cJarté de ﬂjiz‘(liuea" redisons-Jui :

) , s/
esus, je me ﬁe atot !
ft avec Jes autres, mettons-nous & courtr

gsc-vrter Ja nouvelle



